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2° De rédiger un mémoire résumant les griefs des nôtres au» 
point de vue de la desserte de nos paroisses, et de recueillir 
toutes les statistiques à cet effet pour les adresser à qui de droit ;

3* De prendre toutes mesures nécessaires pour la mise à 
exécution des résolutions de ce Congrès ;

4" Cette commission se composera de quinze membres, dont le 
président du Congrès, et de quatorze délégués choisis à raison de 
deux par Etat représenté au Congrès. Cette commission pourra 
déléguer ses pouvoirs et s’adjoindre de nouveaux membres à 
son gré ; elle pourra aussi convoquer un autre Congrès, soit 
régional, soit général, lorsqu’elle le jugera à propos.

VERS LA BAIE D’HUDSON
(Suite et fin.)

Les sauvages de Washuauipi forment une trentaine de 
familles. Sont-ils Montagnais, Cris ou purs Algonquins ? Ni l’un 
ni l’autre, bien que le cris domine dans leur dialecte. Comme 
je l’avais soupçonné, cette divergence de langage entre Washua- 
nipi et mes anciennes missions fut pour moi la plus grande 
difficulté de toute la mission. Pour cette fois, je dus me conten­
ter de parler le montagnais qui, comme le cris, vient de l’algon­
quin ; mais je n’eus pas de peine à me convaincre de l’insuffi­
sance de mon dialecte pour évangéliser convenablement les 
sauvages de Washuanipi. Pour continuer à leur faire la mis­
sion, il me faudra apprendre le cris : c'est ma seule ressource, 
car je n’ai ni le temps ni les livres nécessaires pour apprendre 
le dialecte qui leur est propre.

Ces sauvages vivent en paitie de pêche, et font moins de 
chasse que ceux du Lac Saint-Jean et du Labrador. Us pren­
nent au filet l'éturgeon, et enlèvent de leurs chaussées nombre 
de castors qu’ils vendent à la Compagnie de la baie d’Hudson à 
des prix infimes, tandis que celle-ci leur livre ses marchandises 
à des conditions très onéreuses sous préter.te que le transport 
en est dispendieux. J'ai employé le mot vendre, ce qui ne rend 
pas du tout la transaction faite entre les sauvages et le mar­
chand de Washuanipi : ceux-là n’ont qu’à porter leur pelleterie.
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